


































LA FORTERESSE STARIGRAD D'OMIS 

Vanja Kovacié 

Au-dessus d'Omg, sur le sommet ouest de la Dinara, est située la forte­
resse Star.igrad (Fortica). Cette forteresse porte son nom croate de Starigrad 
dès le xve et le conserve dans les sources historiques en latin et italien, 
de même que dans la cartographie. La position de la ville d'OmiS, à l'embou­
chure du fleuve Cetina dans l'Adriatique, rendait difficile la vue sur les 
territoires et domaines de l'arrière-pays. Le contrôle de la circulation dans 
la région centrale de Poljica, en aval de la Cetina, n'était possible que depuis 
les forteresses de Starigrad et de Visué, mentionnées en 1423 comme »castella 
c.irca Dalmissam«. La fo-rteresse de· Starigrad est citée, pour la première fois, 
au cours des combats qui opposaient le Herceg Stjepan Vuksié à Venise pour 
la primauté sur les territoires environnants. Quoique les habitants d'Omis 
cherchent, en 1444, la protection de Venise, Stjepan Kosaca, prétend conserver 
ses forteresses. Ainsi, dans la charte de 1448, par laquelle le roi Frédéric III 
lui confirme ses possessions, figure aussi le »castrum Stary« et, dans celle 
de 1454, du roi aragon-napolitain Alphonse V, cette forteresse est citée sous 
le nom de »civitate Antiqua«. 

La fortteresse Starigrad fut vraisemblablement construite au cours de la 
première moitié du xve siècle; elle se composait d'une tour carrée de pro­
tection sur la partie haute et d'une cour de forme irrégulière dans la partie 
basse. A cette base gothique, dans la seconde moitié du XVIe siècle, ont été 
rajoutés sur les parties exposées nord et est, deux bastions triangulaires dont 
les escarpes furent exécutées avec de grands blocs de pierre dans la technique 
du »bugnato« rustique. Le bâtiment destiné à la garnison s'appuie sur l'angle 
nol'd-est de l'ancienne fortification, et le long de celui-ci se trouve une citerne 
avec voûte en demi-berceau. Le mur de la cour se termine par de simples 
créneaux de forme rectangulaire, et les trous pour les poutres indiquent 
l'emplacement du couloir en bois pour les sentinelles. Le long de la courtine 
nord, qui relie la tour à la cour, s'échelonnent des meurtrières en forme de 
niche, avec clôture supérieure à double pente. L'importal)ce stratégique de la 
forteresse a joué un grand rôle pendant les guerres contre les Turcs durant 
les XVIe et XVIIe siècles, car elle se trouvait juste sur la frontière, entre 
les territoires vénitiens et turcs . Quand, après la guerre de Morée, la frontiere 
se déplaça vers l'intérieur des terres, et quand le territoire libre s'élargit 
autour d'Omis, la forteresse de Starigrad perdit son importance défensive. 

Grâce à une riche documentation provenant des Archives historiques de 
Zadar, l'auteur donne la chronique des construction successives et des répa­
rations effectuées, dans la forteresse, décrivant les événements historiques qui 
se sont déroulés dans cette partie de la Dalmatie centrale depuis le xve 
siècle jusqu'au début du XVIIIe. 
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